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"ON REVOIT DES ENFANTS
dans des états dramatiques"

• La SemaIne européenne de la
vaccination (sEV) se déroulera
cette année dès ce mercredi jus-
qu'au 30 avril. L'objectif? Infor-
mer le grand public mais aussi
les professionnels sur la vacci-
nation et son intérêt Selon l'Or-
ganisation mondiale de la santé
(OMS),chaque année, entre 2 et
3 millions de morts sont évitées
grâce aux vaccins, et pointait
l'hésitation vaccinale comme
l'une des dix plus grandes me-
naces pour la santé de l'huma-
nité. Et récemment encore,
l'OMStirait la sonnette d'alarme
à propos de la rougeole. Eneffet,
en 2016,5000 cas de rougeole
ont été recensés en Europe. Et
en 2018,le compteur est monté
jusqu'à 82000 cas.

Pour le premier trimestre de
l'année 2019, le nombre de cas
de rougeole a triplé au niveau
mondial (112000 personnes tou-
chées). Rien que dans notre
pays, la couverture vaccinale
pour la rougeole est différente
en Wallonie et en Flandre. "Par
exemple, au niveau de la rougeole,
on constate qu'il y a 50 fois plus de
cas en seulement trois années. La
tendance est donc lourde et c'est
inquiétant car ily aura des consé-
quences au niveau général et épi-
démiologique dans les années à
ventr", commente le professeur
Pierre Smeesters, chef du Ser·
vice de pédiatrie à l'Hôpital uni-
versitaire des enfants Reine Fa-
biola (Huderf) à Bruxelles.

En Belgique. seul le vaccin
contre la polio est obligatoire,
les autres sont recommandés,
parfois même indispensables
pour avoir accès à certaines crè-
ches, mais pas obligatoires
donc.
CERTAINS PARENTS ne font pas
vacciner leurs enfants. en avan-
çant l'argument qu'Us entrai·
nent des effets secondaires,
comme l'asthme, la sclérose en

BRUXELLES Les Belges sont
de plus en plus sceptiques à
l'égard des vacdns. Les chif-
fres montrent une réticence
grandissante des parents à
faire vacciner leur enfant
D'ailleurs, un Belge SUr dix
douterait de leur efficacité.
Dé plus, les parents oublient
souvent de faire la deuxième
dose nécessaire à la vaccina-
tion. Problème. ces omis-
sions ne permettent plus à
l'ensemble de la population
d'être protégée contre cer-
taines maladies. Selon les
demiers chifftes, la COL/IIer-
ture vacdnale pour la deuxiè-
me dose contre la rougeofe
est de 75% en Wallonie (et
de 85 % pour la première)
contre 93.4 %en Flandre
(pour 96,2 % pour ta premiè<-
re dose). "En Wallonie. on
constfJte une gl'Of1dt! influente
de ID Frunce où lafKJpulation
est sceptique envers la vaccJ..
nation. De manière générale
et /XIUr l'ensemb/ede 10 Be1gi-
que, la diminution dlJ towc de
vocdnotion b la seconde dose
peut s'expliquer pDr t1O$ vies
chargées qui /Ont que ceftOins
parents oublient parfois ta se-
conde dose. Unetlutreconsttl-
tation est que certains méde-
cins ne SQnt pos suffisomment
informés sur le sujet et ren--
contrent des difflcultésPOUr
répDndre aux questions des
parents", Indique Maud
Rouillé, responsabte de la
communication à l'Huderf.
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•••••••
Selon l'OMS, entre 2 et 3 millions

de morts sont évitées
grâce aux vaccins chaque année .

•••••••
CALENDRIER DE VACCINATION 2019
!Recommandé à tous et gratuit Â Recommandé. remboursé mais pas gratuit

IJ Vaccin combiné en une seule injection Recommandé aux jeunes filles et gratuit (2 doses)

9 femmes enceintes entre 24 et 32 semaines de grossesse

8 sem 12 sem 16 sem
ADULTES

12 15 5-6 11-12 13-14 15-16 9 tous les
2 mois 3 mois 4 mois mois mois ans ans ans ans 10 ans 65 ans

POllOMY~L1TE • • • • •
DIPHITRIE • • • • • ~jTÉTANOS • • • • •

COQUELUCHE • • • • •
HAEMOPHILUS INFLUENZAE DE TYPE B • • • •

H~PAmE B • • • •
ROUGEOLE

~ 8RUB~OLE

OREILLONS

M~NINGOCOQUE C •
PNEUMOCOQUE • • •

ROTAVIRUS (VACCIN ORAL) Â •••• •••
PAPILLOMAVIRUS (HPV] •

GRIPPE (INFLUENZA) ••••
Source Fédériltlor\ Wal!of1l~ Bruxe.llci ~GraphHs

Vers un carnet de
santé numérique
BRUXELLES le camet de
santé dé l'enfant est un oudl
de promotion de la santédu
bébé dès sa naissance jusque
ses 18ans. Il t'avorise la CO~
munlcation entre l'enfant, ses
parents et l'ensemble des In-
tervenants médicaux et para-
médicaux. SI son utilité n'est
plus à prouver, c'est son for-
mat qui est souvent sous le
feu des critiques. Oublié ou
égaré, et étant le seul à ren-
fermer toutes les données

médicales dé l'enfant dont les
dates de rappel des vacdns à
effectuer, Il peut donc: devenir
un casse-tête pour les pa-
rents, mais aussi pour Ie$ mé-
decins. "Cen'estpasfadlede
toujours Itte QJour dons /es
rappels. Alors il est vrai que si
on pouvait avoir des carnets de
sonté numériques, ce serlÛt
beaucoup plus ft1dle. Lors
d'une prise en chDrgeaux ur-
gences par exemple, tout serait
plus rapide et on aurait accès
aux informations nécessaires
directement au lieu de perdre
du temps", exposé un méd~
cln hospitalier bruxellois.

Du côté de la Fédération

Wallonie--8ruxe1les. on rassu-
re: l'ONE travaille activement
avec d'autres acteurs de la
santé sur cesujet "Lefait
d'avoir urt doSsier informatisé
serait d'une grande aide, mais
il faut troUver un équiHbre en-
tre lafad'itéd'accéder oux
données et le respect de la vie
privée et des données person--
nefles de chacun. Ce quiest
.$1)" c'est quefONE développe
ce gmnd projet actuellement
et on espère qu'H vem7IeJour
au plus vite", Indique Clément
Brasseur. collaborateur au
programme vaccination de la
FWB.

L.J.
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LES JEUNES MEDECINS
manquent de connaissances
m Les médecins en formation auront prochainement des
•••••• heures de cours supplémentaires consacrées aux vaccins.

~ Dans le cadre de la vaccination, la prise
en charge des patients est essentielle, no-
tamment dans l'optique d'indiquer aux pa-
rents de ne pas oublier d'effectuer la
deuxième dose, nécessaire à la vaccination,
et qui permet à l'ensemble de la popula-
tion d'être protégée contre certaines mala-
dies. "Cest un point fondamental sur lequel
on insiste: la communication. Cest pour cette
raison qu'il ne faut pas sous-estimer lafonna·
tion continue chez les jeunes médecins. et
me17!e auprès des directeurs de crèches et des

professeurs, ilfaut donner les moyens de véhi-
culer la bonne information auprè.'!ide tous les
spécialistes", détaille Clément Brasseur. col-
laborateur au programme de vaccination
de la fédération Wallonie-Bruxelles.

Afin d'y parvenir, des fiches synthétiques
seront distribuées par la FWBà destination
des professionnels de la santé pour favori-
ser les échanges et la transmission de la
bonne information. Autre obje.ctif pour
améliorer la sensibilisation: la formation
des médecins. "En tant que ml1decinsfranco-

24/04/2019

phones belges, nous devons construire une of
fre de formation supérieure, Il faut former les
jeunes ml1decins et leur donner davantage
d'outils. On a des médecins âgés qui ne maftri-
sent pas grand-chose et chez les plus jeunes, il
ny a pas assez defonnation, ils manquent de
connaissances. On va donc augmenter les heu-
res de cours à l'université par rapport à cette
thématique", rapporte Pierre Smeesters, res-
ponsable du Laboratoire de bactériologie
moléculaire à l'ULBsur le campus de l'Hô-
pital Erasme.

DE PLUS, UN CERTIFICAT interuniversltalre
verra le jour à l'horizon 2020 dans le but de
donner plus d'outils de compréhension
aux médecins. "Il est lefruit d'une collabom-
tion entre l'ULB,l'UCLet l'VLg. Cest un certifi-
cat de troisième cycle très ouvert et de façon
presque totalement électronique. Il sera acces-
sible aux journalistes, aux infirmiers, aux sa-
ges-femmes et même aux proJes$eurs de se-
condaire,"

L. J.

Les questions que se posent les parents sur les vaccins
el Une nouvelle version du site vaccination-
info.be plus claire pour faire le point
concernant les vaccins.

•.Une nouvelle version du site
vaccination-info.be est lancée en
Ce 24 avril, début de la semaine
mondiale de la vaccination.

L'ASBLQuestion Santé. en col-
laboration avec l'Agence pour
une Vie de Qualité, l'Office de la
Naissance et de l'Enfance et le
Service public bruxellois franco-
phone (Cocof), veut en faire le
site de référence pour toutes les
questions concernant la vacci-
nation des nourrissons. des en-
fants mais aussi des adultes. Et
des questions, il yen a 1

La première étant d'ailleurs

"Pourquoi se vacciner contre
des maladies qui n'existent
plus?" "Lorsqu'on n'est plus ou
très peu confronté à ces maladies
et à leurs conséquences potentiel·
lement graves, le public: croit qu'el-
les ont disparu et se vaccine
motns, ce qui pennet à ces mala-
dies de ressurgir. La recrudescence
du nombre de cas de rougeole en
est un tres bon exemple. Entre jan-
vier et mars 2019, on recensait 54
cas en Wallonie et 80 cas ()Bruxel-
les". note-t-on du côté de Ques-
tion Santé.

Les réseaux sociaux ont égale-

ment facilité les messages des
campagnes "anti-vaccin". C'est
pourquoi ce site se veut une
mine d'infos claires et vérifiées
par les instances de santé publi-
que.

D'autres questions importan-
tes ponctuent les visites chez le
pédiatre ou le généraliste, l'in·
terrogation qui a la vie dure est
celle qui questionne un lien p0s-
sible entre le vaccin contre la
rougeole, la rubéole et les
oreillons (ll an et U/U ans) et
l'autisme. "À la fin des années 90,
une étude publîée dans The Lan-
cet (une célèbre revue médicale) a
évoqué une relation RRO-autisme.
or; cette étude constituait une véri-
table escroquerie scientifique."

Le mal était fait et "le doute
s'~tait propag~ dans les esprits,
tant du public que des profession-
nels, On a alors observé une baisse
des taux de vaccination RRO chez
les bébés", explique les instances
de vaccination~info.

Autre question qui préoc-
cupe les parents, c'est l'Age
auquel les premiers vaccins sont
donnés. "Des ~tudes scientifiques
ont montré que l'administration
de plusieurs vaccins en même

temps n'est pas dangereuse pour
le système immunitaire. ltès effi-
cace, celui-ci peut gérer des mil-
lions de micro-organismes en
même temps. Les bébés ont une ca-
pacité énorme () répondre à plu-
sieurs vacdns ainsi qu'à d'autres
stimulations (bactéries, virus ... )
présentes dans l'environnement.
Les bébés sont exposés naturelle-
ment () des milliers de milliards de
bactéries."

Quant aux effets ind&irables
des vaccins, "la plupart des réac-
tions après l'injection d'un vaccin
sont mineures et passagères, Les
effets indésirables graves sont très
rares. Par exemple, les réactions
allergiques s€vères surviennent
dans 1 cas sur l million de doses
administrées".

Et si vous apprenez que les
vacdns contiennent de l'alUJDi..
ntum, ne vous alarmez pas: "À ce
jour, les sels d'aluminium sont
l'adjuvant le plus utilisé dans le
monde et les quantités utilisées
dans les vaccins sont extrêmement
faibles (moins d'1 mg par dose),
plus faibles que dans le lait mater-
nel (10 mgpar litre) ou que dans le
lait en poudre (40 mg par litre)."

E. W.
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